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Visite pastorale, espoir d’un renouveau

Depuis plus d’un an, notre évêque, Mgr Habert, 
sillonne les routes de notre département et dé-
couvre progressivement ses réalités.

Tout comme le père Boulanger il y a huit ans, dont 
la visite avait suscité les fameuses “rencontres 

autour d’une tasse de café”, et tel le bon pasteur 
qui veille sur son troupeau, il vient à la rencontre 
de nos trois paroisses du 21 au 27 mai prochains. 
Sa visite qui nous comble de joie sera une expérience 
de ressourcement spirituel en Église, un temps fort 
pour affermir notre foi.

Attentes et espérances…

Que représente pour chacun d’entre nous ce temps 
de présence et de grâce ? Que lui diront les différents 
acteurs qu’il rencontrera, les élus, les accompagna-
teurs de mouvements, ceux de la pastorale de la 
santé, etc. ? Et que retiendrons-nous des messages 
qu’il nous transmettra ? Quelles attentes, quelles 
espérances pour notre monde en perte de valeurs 
et de beauté, notamment pour cette année 2012 aux 
accents d’échéances électorales ?

Ce numéro apportera un éclairage et des témoi-
gnages sur cette visite qui crée tant d’espoirs dans 
le cœur de chacun.

Il contient également des échos sur les événements 
qui ont marqué le dernier trimestre 2011 et, comme 

bientôt, “le temps va laisser son manteau, de vent, 
de froidure et de pluie” pour citer Charles d’Orléans, 
poète et prince français, un article sur la vie dans 
les jardins sera le symbole du renouveau et des 
semences d’où naîtront des fleurs et un avant-goût 
du printemps, en attendant notre marche vers la 
lumière de Pâques.

Nous laisserons les mots de la fin à saint Augustin : 
“Seigneur, je t’ai cherché autant que j’ai pu, autant 
que tu m’en as donné la force, je t’ai cherché et j’ai 
voulu avoir l’intelligence de ce que je crois, et j’ai 
beaucoup discuté, et j’ai peiné. Me voici devant toi 
avec ma force et ma faiblesse : soutiens l’une, guéris 
l’autre”

Bonne lecture et bonnes fêtes de Pâques. 

Marie Madeleine Bourgoin
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✚ RTT… Que peut-on en faire ?
Des employés d’une même entreprise ont demandé à leur 
patron de remettre certains jours de RTT sur le compte de l’un 
de leurs collègues, afin que celui-ci puisse rester, à l’hôpital, 
auprès de son enfant en phase terminale. Cette solidarité 
aurait ému les politiques au point d’en faire une loi adaptée à 
ce type de situation.

✚ Avec l’Hiriko… 
Fini les créneaux !
Espagne. Afin de pouvoir gagner 
de la place, un consortium de sept 
petites entreprises basques fabrique 
la voiture Hiriko ! Pourquoi ? Parce 

que, par rapport aux voitures électriques classiques, l’Hiriko 
possède quatre roues qui peuvent pivoter à 360 degrés, di-
minuant le rayon de braquage à… zéro ! Et ce n’est pas tout 
car on pourra se garer facilement.

✚ Un Sidéen guérit suite à une greffe 
de moelle spéciale !
Trois ans après avoir reçu une greffe de cellules-souches, un 
homme a guéri du sida ! La quarantaine, un patient américain 
portait le virus depuis dix longues années avant d’être greffé, 
en 2007, pour une leucémie. Le donneur de moelle épinière 
était un donneur spécial possédant les caractéristiques pour 
ne pas contracter le sida !… Et miracle, cette greffe a guéri 
son sida. Cependant attention, tous les patients ne réunissent 
pas ses conditions exceptionnelles… À suivre donc.

✚ La France accepte d’opérer Manil, 
le “bébé bulle” algérien
Ce vendredi 20 janvier est un des plus beaux jours de la vie 
de Mouloud Blidi. Son fils de huit mois, atteint d’une maladie 
génétique, peut être soigné en France, le ministère de la Santé 
français a donné son autorisation à l’issue d’un long et doulou-
reux combat. Manil vit, depuis sa naissance, dans un espace 
confiné et aseptisé de son appartement, avec sa mère. C’est 
un “bébé bulle”. Il a besoin d’une greffe de moelle osseuse. Par 
chance, cette opération est possible : sa sœur est donneuse 
compatible à 100 %.
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Le semi-doyenné comprenant les paroisses 
Saint-Benoît-en-pays-d’Auge (Vimoutiers), 
Saint-Godegrand(Le Merlerault) et Saint-
Pierre/Saint-André-en-Auge (Gacé), aura 

la joie de recevoir Mgr Jacques Habert, 
évêque de notre diocèse (ordonné évêque 
le 9 janvier 2011 à Sées) pour une visite 

pastorale du 22 au 27 mai prochain.

Élus, équipes pastorales, entreprises, hommes 
d’Église, la visite de l’évêque sera riche et 

dense. L’équipe d’A la croisée des chemins a 
voulu connaître les attentes et les espoirs des 

uns et des autres avant cette visite.

rois questions à un élu…
Guy Romain, maire de Vimoutiers et conseiller général,

“il est nécessaire d’écouter les autres”

Que pensez-vous de la venue prochaine de notre évêque ?
“C’est un événement important pour notre paroisse, tout d’abord 
parce que ce n’est pas si fréquent d’avoir sa visite et que cela 
nous permettra de mieux se connaître ; mais c’est aussi un 
grand honneur de le recevoir.”

Quelles sont vos attentes de cette visite pastorale ?
“Si son rôle doit le rendre proche des gens, il doit rappeler les 
valeurs humaines, collectives et aussi bien sûr celles de la famille. 
Ces valeurs sont perdues pour beaucoup, il est donc important 
de mettre l’accent sur ce qui est essentiel pour l’homme. La 
famille est la base de la société ; ensuite le bien vivre avec ses 
voisins, ses collègues (que ce soit dans le milieu du travail, 
par le biais d’associations ou encore dans la politique) est le 
garant d’une société harmonieuse et humaine. Il est nécessaire 

d’écouter les autres et de se respecter dans 
nos différences.
L’évêque doit favoriser le rapprochement 
entre tous les hommes et femmes, quelle 
que soit leur confession. Il doit aussi favoriser 
l’ouverture aux jeunes sans repères, les in-
viter par exemple à des réunions informelles, 
car l’Église doit être un lieu de rencontre 
intergénérationnel.”

Pensez-vous que cela puisse concerner 
tout le monde ? Et que peut apporter 
la visite d’un évêque à la 
population ?

“Oui, je pense que la visite pastorale 
s’adresse aussi bien aux croyants 
de toutes confessions qu’aux non-
croyants. Par ses propos, l’évêque 
peut redonner à chacun confiance 
envers les autres et envers soi-
même également. Il peut aussi 
redonner de l’espoir à ceux qui en 
ont besoin en ces temps difficiles. 
Les médias se complaisent dans l’annonce de 
mauvaises nouvelles et rarement dans ce qui se 
fait de bien dans le monde. On a donc besoin 
d’un berger tel que notre évêque pour entendre 
que s’il y a des raisons de désespérer, il y a 
aussi bien des raisons d’espérer en l’homme 
et en l’avenir.
En temps qu’élu, avec le temps de rencontre 
qui nous sera imparti, nous essaierons de 
faire découvrir à notre évêque, du mieux 
possible, notre territoire avec ses richesses 
et ses faiblesses. Tout ceci, dans un esprit 
de toujours mieux servir la population.” 

Propos recueillis par 
Geneviève Lebreton

Dans l’attente 
d’une visite pastorale…
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Équipe d’animation pastorale participe étroitement à la 
mission de l’Église locale et coordonne, aux côtés du 
curé, les activités habituelles de la paroisse. Même si 
une visite pastorale n’est pas une activité habituelle 
mais plutôt un événement exceptionnel, l’avis de l’EAP 
sur cette visite s’impose. Je suis donc allée frapper 

à la porte de Ghislaine Paris, au Merlerault, membre de l’EAP 
depuis bien longtemps, et j’ai tendu l’oreille.

“Cette visite, c’est évidemment un temps fort pour nos paroisses !
Bien sûr, il y a un peu de travail en amont, mais ce n’est pas 
la même chose que pour les préparatifs d’événements plus 
ordinaires. Pour la visite pastorale, les gens se mobilisent plus 
facilement, c’est l’occasion de demander à de nouvelles têtes 
de participer à ce rassemblement interparoissial”.

Claudine, également à l’EAP depuis l’an dernier, 
partage cet avis et espère que cette visite donnera 
un élan à nos paroisses, que cela incitera les gens 
à s’engager… en bref, que cela suscitera la relève !
Par ailleurs, d’autres paroissiens pensent qu’il faudrait 
que notre évêque puisse aller à la rencontre des 
gens en difficulté, ceux qui se posent des questions, 
ceux qui cherchent des réponses aux problèmes 
de notre société… Souvent, ils sont éloignés de 
l’Église : comment les toucher ? Comment faire pour que cette 
visite pastorale leur apporte quelque chose ?

Ghislaine reste également lucide face à notre société souvent 
meurtrie et pose le doigt sur les fragilités de nos communautés 
rurales : “Je sais bien que Mgr Habert ne pourra pas aller partout 
mais j’espère qu’il y aura au moins un temps important sur 

chaque paroisse. Les gens ne bougent pas 
forcément, certains hésiteront à se rendre 
à Vimoutiers… Et par rapport aux visites 

pastorales de Mgr Boulanger, les 
choses ont changé, la population 
de nos villages est en diminution 
et vieillissante !”

Ces réflexions n’entament ce-
pendant pas la bonne humeur et 
le dynamisme de Ghislaine. Tan-
dis qu’elle me sert un café, un 

immense sourire éclaire son visage et elle 
conclut : “Mais moi, ça me plaît bien cette 
visite pastorale. Notre évêque sera chez nous, 
sur notre terrain : c’est un événement riche !” 

Propos recueillis par  
Nathalie Le Brethon

Du côté des équipes 
pastorales

L’
Ghislaine et Claudine de l’EAP du Merlerault.

C’est un 
temps fort 
pour notre 
paroisse.
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C
omment imaginer les prépara-
tifs d’une visite pastorale sans 
recueillir en priorité l’avis de 
nos curés ? Qu’en attendent-
ils et qu’espèrent-ils vivre avec 
leur évêque et leurs parois-

siens ? J’ai donc interrogé nos pasteurs 
et je vous livre leur réflexion.

L’abbé Roland n’y va pas par quatre che-
mins et affirme d’emblée que le premier 
bénéficiaire d’une visite pastorale est, 
sans aucun doute, l’évêque lui-même. 

“Cette plongée lui permet de découvrir les 
joies et les difficultés des habitants du 
diocèse et des paroissiens.”
Pour l’abbé Gabriel également, c’est 
important que l’évêque connaisse bien 
son diocèse et voie ce qui se vit dans 
nos paroisses. Il pourra ainsi découvrir 
le chemin parcouru depuis ces dernières 
années, les avancées et les difficultés des 
différentes communautés.

Et nos curés ?

Et pour les paroissiens ?
Abbé Gabriel : “C’est d’abord une bonne 
occasion de le connaître ! Mais c’est aussi 
l’occasion de voir ce qu’est l’Église et 
comment elle vit. Pour chacun de nous, 
c’est aussi le moyen d’affermir notre foi 
et de sentir passer un petit 
souffle d’espérance !”
Abbé Roland : “La rencontre 
et l’échange, ce que nous al-
lons donc vivre pendant cette 
semaine de visite pastorale, 
supposent et engendrent une 
attitude d’écoute et d’ouverture 
capables de renouveler notre foi.”

Comment vous préparez-
vous à vivre ces rencontres 
sur le terrain ?
Abbé Gabriel : “Il faut tout d’abord préciser 
qu’une visite pastorale permet de vivre 
quelque chose en amont : c’est l’occasion 
de revenir à l’essentiel, de lever le nez du 
guidon. Mais c’est aussi le moment de 

proposer à chacun de trouver sa place et 
de mettre en valeur ses talents. Tout ce 
qui va se vivre au cours de ces rencontres 
peut être révélateur de dons ! Enfin, nous 
récolterons sûrement quelques fruits de 
cette visite : des fruits d’espérance et de 

communion puisque d’une ma-
nière ou d’une autre, il aura été 
donné à chacun l’occasion de 
faire fructifier son talent !”
Abbé Roland : “Je pense que 
notre pasteur nous aidera à re-
découvrir l’importance du ser-
vice du frère, et beaucoup de 
monde attend cela. Cette visite 
sera l’occasion de chercher, 
avec notre évêque, comment 
répondre à la mission qui nous 
est confiée à tous : annoncer 

l’Évangile, vivre l’Évangile dans le contexte 
qui est le nôtre. 

Propos recueillis par 
Nathalie Le Brethon

L’abbé Roland et l’abbé Gabriel.

Je pense que 
notre pasteur 
nous aidera 

à redécouvrir 
l’importance 
du service 
du frère.
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lusieurs personnes ont été interrogées à propos de 
la visite de l’évêque. À la question : “Que représente 
pour vous la visite de Mgr Habert ?”, ils ont donné les 
réponses suivantes :

Élisabeth, 81 ans, Madeleine, 76 ans, 
Janine, 73 ans, retraitées, engagées 
dans la paroisse :
“Encore ! Bien que ce soit un nouvel évêque, il va 
venir voir les mêmes gens, les convaincus.”
À cela, une autre personne ajoute : “il vaudrait mieux 
qu’il vienne incognito pour voir la réalité des choses”.
“Une réunion bien préparée avec des gens qui fré-
quentent peu l’Église”.
“Il va prêcher auprès de personnes âgées aux che-
veux blancs qui ont déjà donné. Est-ce une image 
de l’Église ?”
“Autrefois, lors des Missions, il y avait des temps 
forts spécifiques (hommes, femmes, jeunes, etc.)
J.-C. s’adressait aux humbles, aux pauvres, au 
peuple.”
“Pourquoi ne pas envisager une rencontre dans une famille, 
ayant des enfants catéchisés ou pas ?”
“Des jeunes seraient peut-être heureux de faire la connaissance 
de notre évêque, de voir un homme simple à l’écoute de tout le 
monde… ou de parents demandant le baptême d’un enfant, ou 
de jeunes qui se préparent au mariage, ou encore rencontrer 
des familles recomposées”
“Peut-on continuer à vivre sans les jeunes générations ?”
“La visite de Monseigneur, il faut l’espérer, pourrait susciter de 

nouveaux engagements dans les différentes 
activités ! Peut-être faisons-nous trop souvent 
appel aux mêmes et n’osons-nous pas aller 
au-devant d’autres personnes qui, peut-être, 
répondraient favorablement.”

Mme G. :

“Ce que j’attends de la visite de notre évêque, 
c’est qu’il nous enseigne comment vivre vrai-

ment en Église, comment vivre da-
vantage rassemblés le dimanche 
et alléger le travail de nos prêtres.”

Mme J. :

“Les jeunes vivent leur religion 
de leur côté. Ils se rassemblent 
par milliers lors des congrès de 
jeunes. Pourquoi ce fossé des gé-
nérations ? Et ce n’est pas sans les 
avoir invités à nous faire partager 
leur enthousiasme. Notre évêque 

pourra peut-être nous enseigner les voies et 
moyens de combler ce fossé.” 

Propos recueillis  
par Bernard Traguet  

et Janine. Piveteau

Et pour vous,  
cette visite représente quoi ?

P

“Qu’il nous 
enseigne 
comment 

vivre 
vraiment 
en Église”
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Élisabeth,  
Conseil pastoral :

“J’attends que notre évêque recherche le 
dialogue avec la société, avec les croyants 
ou les non-croyants. Qu’il encourage les 
aidants et qu’il les valorise.”

Bernadette,  
équipe deuil :

“J’ai beaucoup apprécié les visites pasto-
rales de Mgr Boulanger : cela nous per-
mettait de progresser dans notre service 
au sein de la paroisse.”

François,  
maire, 63 ans :

“Sa visite est très importante et j’attends 
de lui qu’il soit à l’écoute des problèmes 
de notre société, de nos familles, de nos 
jeunes, et de nos bénévoles qui œuvrent 
au quotidien pour plus de solidarité.”

Andrée,  
80 ans, équipe deuil :

“Il y a un sérieux problème de pratique re-
ligieuse car nos églises se vident chaque 
année. Que peut faire notre évêque pour 
susciter des vocations et rendre les gens 
plus fidèles à l’Évangile ? J’espère qu’il 
pourra aider ceux qui cherchent.”

Micro-trottoir

Josette,  
72 ans, catholique non 
pratiquante :

“Que l’Église évolue face aux grands pro-
blèmes qui touchent notre société, qu’elle 
puisse changer son regard sur ce que 
vivent les catholiques, notamment les di-
vorcés, remariés, qui se sentent parfois 
exclus de l’Église et de ses sacrements.”

Martine,  
61 ans, retraitée :

“J’attends de Mgr Habert qu’il redonne 
de la motivation aux jeunes. Je souhaite 
qu’il donne des pistes pour les ramener 
vers l’Église et les remotiver dans nos 
campagnes.”

Arnaud,  
29 ans, commercial :

“Je souhaite que notre évêque arrive à être 
proche des fidèles pour leur transmettre 
des messages de foi forts.”

Renée,  
74 ans, retraitée :

“La venue de l’évêque est un grand bonheur 
pour moi et pour toute notre paroisse.” 

Propos recueillis  
par Nathalie Le Brethon,  

Marie-Madeleine Bourgoin  
et Mickaël Paris.
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Notre équipe de préparation de la liturgie 
de La Bruyère Fresnay s’est retrouvée, le 

jeudi 12 janvier, chez Thérèse pour une 
rencontre sur la démarche : “Diaconia 

servons la fraternité”. Quelques personnes 
venant de Camembert, Champosoult et 

Survie se sont greffées à notre groupe, ce 
qui nous a permis de se retrouver à huit 

autour de la table.

près une présentation de la démarche Diaconia, nous 
commençons notre rencontre basée sur l’accueil de la 
parole de Dieu, à partir de la parabole du Bon Samaritain 
Luc (10/25, 37). Après la lecture du texte par deux per-

sonnes, chacun est invité à relire le texte personnellement avant 
un échange sur les différents personnages, leurs attitudes, leurs 
réactions et ensuite comment cela nous interpelle :

“La bonté, prendre soin d’un inconnu, être attentif aux gens que 
l’on croise”, explique un membre de l’équipe évoquant saint 
Martin partageant son manteau. “Se dire bonjour, prendre le 
temps de s’arrêter, un simple café peut suffire. Ne pas s’immiscer 
dans la façon de vivre des plus démunis, mais ne pas rester 

indifférent, un simple regard.”
Au niveau du club des anciens, on explique 
que le club doit être “un lieu de rencontre 
dans la diversité, être à l’écoute, aller à la ren-
contre des familles ayant connu des difficultés 
familiales, le premier pas étant le plus difficile. 
Une personne sans permis de conduire au 
décès de son mari a trouvé des voisins pour 
la véhiculer. Une Rom vendant des paniers est 
repartie avec des gâteaux pour ses enfants. 
Vivre la Diaconie, c’est vivre la charité, se 
laisser toucher, prendre soin et accompagner 
celui qui est dans la détresse…”

Nous nous donnons rendez-vous le 2 février 
pour recueillir les différentes fragilités et fra-
ternités autour de nous, chacun repartant 
avec la fiche “participant” pour commencer 
à réfléchir sur le sujet. Nous terminons par la 
distribution de l’icône du lavement des pieds 
et la lecture de la prière “regarde mon frère”.
Avant de nous quitter, nous partageons la 
tarte aux pommes. 

Henri Barbot

La Fraternité :  
une richesse à entretenir
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e dimanche 25 mars la paroisse 
Saint-Benoît accueille La Pastorale 
des Migrants
du diocèse. Une mission qui fait 

partie du service national des migrants 
et des personnes itinérantes (les gens du 
voyage, les bateliers, les artisans de la 
fête, les marins…). Elle est un service 
d’Église dont la mission est donnée par 
la commission épiscopale de la mission 
universelle de l’Église. les chrétiens sont 
invités à porter attention aux migrants. 
Ceux-ci rencontrent de nombreuses diffi-
cultés lorsqu’ils arrivent dans un pays : la 
langue, les lois, le travail, les démarches 
administratives…

Trois axes  
sont prioritaires :

- Accompagner les chrétiens d’origine 
étrangère au sein de nos communautés 

et leur y donner toute leur place. Sensi-
biliser la communauté chrétienne, lors de 
messes des peuples et de la journée des 
migrants en janvier.

- Contribuer à l’accueil des migrants et 
à la défense de leurs droits en lien avec 
d’autres associations. “Toute personne a 
le droit de circuler librement et de choi-
sir sa résidence à l’intérieur d’un État… 
Toute personne a le droit de quitter tout 
pays, y compris le sien, et de revenir dans 
son pays.” Déclaration universelle des 
droits de l’Homme - 1948. Art 13. Tout 
cela renforce les liens et favorise le vivre 
ensemble.

- Développer des lieux de rencontres pour 
que les chrétiens puissent relire leurs 
actions et partager ce qu’ils vivent avec 
les personnes migrantes. (travail, visites, 
alphabétisation, fêtes interculturelles, dia-
logue interreligieux…) 

Pastorale des Migrants

Les chrétiens sont invités  
à porter attention aux migrants

Fête diocésaine 
des Peuples
Dimanche 25 mars 2012
À Vimoutiers

10 h 30 Accueil à l’église
11 h  Messe avec les migrants 

du diocèse

À la Maison Paroissiale,
18 rue Gigon La Bertrie :
Après-midi interculturelle
Ouverte à tous

12 h 30 Pot de l’amitié
13 h   Repas partagé avec les 

spécialités des différentes 
origines.

14 h 30  Après-midi de rencontre-
dialogue avec chants, 
danses…

Une journée du “Vivre Ensemble”
De la rencontre, du dialogue.
Chacun doit se sentir libre d’être pré-
sent à une, plusieurs, ou à toutes les 
activités de la journée.

L
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Vous avez 
Internet ?

Vous cherchez un renseignement pour la paroisse : 
rendez-vous sur : http ://paroissesaintbenoitenauge.cef.fr

Vous pouvez aussi recevoir gratuitement et régulièrement la 
Newsletter des catholiques de l’Orne !
RdV sur www.orne.catholique.fr pour vous inscrire.

Les catholiques de l’Orne sont connectés sur 
www.orne.catholique.fr :
toute l’actualité du diocèse de Séez, des paroisses, services, 
mouvements, communautés religieuses de votre région…
Articles, photos, chaîne TV (dont retransmissions en direct 
pour la visite pastorale de notre évêque et la messe chrismale), 
agenda, grands RdV, renseignements pratiques, lieux de pèle-
rinages, sanctuaires etc.

La Web-TV “diocesedeseez”, ce sont actuellement plus de 130 
vidéos, visionnées plus de 65 000 fois !
Soyez branchés, connectez-vous !” 

Baptêmes
Jeanne Marie Milner, Valentin Canet

Inhumations :
Georges Houlette, Odette Chesnel, 
Jacqueline Lebourgeois, Roger de 
Tavernier, Franc Toutain, Christiane 
Gérault, Georgette Cerbonne, Bernard 
Reginard, Andrée Mollat, Catherine 
Chapel, Marie Belleuvre, Suzanne 
Sologne, Madeleine Candeiller, Suzanne 
Maurey, Jean Louis Arminjon, Roberte 
Bernier, Lucienne Chevalier, Bernadette 
Delfrassy, Etienne Chevallier, Simone 
Willot, Alice Dufresne, Bernard Drouin, 
Marie Madeleine Bossé, Marie Jeanne 
Vavasseur, Jean Luc Carnis, Micheline 
Leroux, Bernard Soyer, Jean Chorin

Nos joies,
nos peines

Vous trouverez dans ce journal, l’enveloppe du denier 
de l’Église. Un grand merci à tous ceux et celles qui ont 
participé l’an dernier, selon leurs moyens. Le Denier de 
l’Eglise est la ressource principale de l’Eglise catholique 
dans l’Orne. Cette collecte permet de rémunérer les per-
sonnes engagées à son service : traitement des prêtres, 
salaire des laîcs, formation des séminaristes..
Si vous ne vous sentez pas concernés, nous vous prions 
de nous excuser. 
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Dans le cadre de DIACONIA 2013, si nous prenions une heure ou deux de notre temps 
à lire un texte d’Évangile, échanger et partager : comment servir aujourd’hui la Fraternité 
à partir de ce que nous venons de lire ? Plusieurs dates et lieux vous sont proposés :

Lieu Jour Heure

Vimoutiers Maison paroissiale Mercredi 29 février 20 h 30

Jeudi 1er mars 14 h 30

Mercredi 14 mars 20 h 30

Jeudi 15 mars 14 h 30

Monnai Chez Mme Martine FORTIN Vendredi 9 mars 15 h

Vendredi 16 mars 15 h

Vendredi 23 mars 15 h

Célébrations Pascales
Les Rameaux, dimanche 1er avril
10 h 30 à Vimoutiers
11 h au Sap et Ticheville

Messe Chrismale, mardi 3 avril
18 h 30 à la cathédrale de Sées

Jeudi saint, 5 avril 
à 18 h à Vimoutiers, célébration de la Cène
Première des communions pour ceux qui se sont préparés.

Vendredi saint, 6 avril
Chemin de Croix à 15 h à Vimoutiers
Célébration de la Croix à 17 h 30 au Sap  à 20 h 30 à Vimoutiers

Samedi saint, 7 avril Veillée Pascale
21 h au Sap

Pâques, dimanche 8 avril, Messe de la Résurrection
10 h 30 à Vimoutiers
11 h au Sap et Ticheville

Célébrations du Pardon
Jeudi 29 mars à 14 h 30 au Sap
Vendredi 30 mars à 11 h 30 à Vimoutiers
Lundi 2 avril à 17 h 30 à Vimoutiers
Mardi 3 avril à 14 h au Sap

Dates à retenir

Lundi 5 mars
à 14 h à la maison paroissiale
Réunion des correspondants 
locaux

Vendredi 16 mars
à 19 h à la Maison paroissiale 
Soirée de carême : 
Repas frugal, Séquence vidéo

Jeudi 22 mars
à 10 h à la Maison Paroissiale 
à Vimoutiers
Réunion des distributeurs 
du journal de la paroisse

Dimanche 25 mars 
Journée diocésaine d’accueil 
des peuples du monde. 
Si vous vous sentez concerné, interpellé, 
contactez la paroisse. 

Dimanche 15 avril
Journée avec 
Lourdes-Cancer-Espérance

Samedi 28 avril
Marche priante en Pays d’Auge
Départ : “La Bruyère Fresnay”

Dimanche 13 mai
à 10 h 30 à Vimoutiers 
Célébration communautaire 
du sacrement des malades

Semaine du 21 au 27 mai
Visite pastorale 
de nos trois paroisses 
par notre évêque

Dimanche 27 mai
À 10 h 30, à Vimoutiers, 
messe de clôture 
de la visite pastorale et confirmation

Dimanche 3 juin
À Vimoutiers, 
profession de foi

Dimanche 10 juin
 à 11 h au Sap 
Profession de foi

Le Carême :  
Temps de réflexion et de partage
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n ces temps où souffle fréquemment un vent de pes-
simisme, parfois certains faits fournissent des raisons 
d’espérer. Ainsi est née le 1er janvier dernier, sur la 
commune de Mesnil-Froger, une nouvelle entreprise : 
la pépinière de Thomas Vaidye (23 ans) et la reprise 
par ce même garçon de l’exploitation agricole familiale.

Après deux années d’études dans la Manche, ce passionné de 
la nature obtient le Certficat d’Aptitude Professionnelle Agri-
cole “Pépinières” en 2006, puis travaille trois mois dans une 
pépinière angevine.
En 2007, il rejoint comme salarié pendant cinq mois cette 
même pépinière après avoir obtenu son Brevet Professionnel 
Agricole. Ensuite, il revient dans l’Orne où il décide de reprendre 
l’exploitation agricole familiale. Pour ce faire, il suit au préalable 
à Sées une formation le conduisant au Brevet Professionnel de 
Responsable d’Exploitation Agricole (BPREA).
Salarié à plein-temps huit mois de l’année dans une coopérative, 
il poursuit son but de “travailler avec la nature et d’entretenir le 
paysage” et, comme il a été dit plus haut, le 1er janvier de cette 
année, son entreprise démarre.
Outre l’exploitation classique d’élevage de bovins (vaches allai-

tantes) sur 35 hectares d’herbages, l’activité 
de pépinière s’étend sur deux hectares de 
pleine terre avec pour objectif d’atteindre les 
quatre hectares dès que possible. Déjà plus 
de 20 000 végétaux (arbres, arbustes d’or-
nement, conifères, arbres à petits fruits...) 
s’offrent au choix des clients, profession-
nels comme particuliers. Thomas reçoit ses 
clients sur place le samedi de novembre à 
fin mars. À ces mêmes clients, Thomas peut 
proposer d’autres végétaux, hors sa produc-
tion, avec un délai de l’ordre de 8 à 15 jours.
Bon courage et bon vent, Thomas.

Bernard Traguet

Ses coordonnées
Thomas Vaidye, Villeneuve 
61240 Mesnil-Froger
Tél. : 02 33 35 46 93 ou 06 70 94 62 44
Courriel : tvaidye@hotmail.fr
Web : http ://pepinierevaidye.monsite.com

Un jeune qui ose…

E
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e nom de La Genevraie apparaît 
vers 1100 sous la forme de Ge-
nevria, pour finir par donner la 
Genevraie en 1790. En 1160, le 

seigneur de ce lieu est Jean de la Ge-
nevraie. Mais le héros local est bien sûr 
Nez-de-Cuir, le comte de la Genevraie, 
Marie-Louis-Achille Périer, laissé pour 
mort sur le champ de bataille de Reims 
en 1814 avec sept blessures : il survé-
cut, mais le nez arraché, dut porter un 
masque de cuir jusqu’à sa mort.
L’actuel château fut probablement 
construit en 1768 sur les vestiges de la 
maison forte médiévale ancienne. Sur 
les terres de ce château, se trouvait un 
prieuré, auparavant abbaye bénédic-
tine Notre-Dame, fondée vers 1160 par 
Fouque de Merle, seigneur du Merle-
Raoult (Merlerault).

Proche de la fontaine 
Saint-Laurent
L’église et le cimetière de la Genevraie 
occupaient jusqu’en 1820 le terrain bor-
dant la fontaine Saint-Laurent, le long 
de la route de Planches à Talonnai. L’ac-
tuelle église a alors été construite en vis-
à-vis au nord de cette route. La fontaine 
Saint-Laurent (diacre, martyr en 258) 
était en grande vénération dans toute 

La Genevraie ou les trois paroisses

la région en raison des vertus de son 
eau contre les affections de la peau. Le 
dernier curé résidant s’appelait Deparis : 
en 1921, la desserte fut assurée par le 
curé de Planches.
Le nom de Carnettes proviendrait du cel-
tique Carn : tas de pierres. L’église était 
située au bord de la route reliant Ferrières 
à la route L’Aigle-Argentan, au nord de 
la croix, toujours en place, offerte en 
1876 par Dominique Bouvry. Peu après 
le concordat de 1801 entre Bonaparte 
et le pape Pie VII, l’église fut vendue et 
démolie. Mais aujourd’hui encore sub-
siste l’imposant presbytère construit au 
XVIIIe siècle. En 1806, Carnettes comptait 
164 habitants.
Le nom de Talonnai apparaît au XIIIe siècle 
sous la forme de La Motte-Talonnai, parce 
que ce fief était alors possédé par une 
famille La Motte. L’église était au bord 

de la route de Planches, tout près de 
l’intersection de cette dernière avec la 
route de Courtomer au Merlerault, là où 
aujourd’hui s’élève une croix de bois. Elle 
fut détruite par un incendie en 1818. Le 
château se dressait à 600 m au sud. En 
1806, la population de Talonnai était de 
160 habitants. 

C. Louisfert, 
d’après Xavier Rousseau, 

“Dictionnaire du Pays d’Argentan”

La commune de La Genevraie, dont l’église actuelle est à 
3 km au sud-est de celle du Merlerault, 

s’étend sur 13 km². La population actuelle est de 
102 habitants. Elle était de 870 en 1817, année de la 

fusion des trois communes nées des paroisses d’avant la 
Révolution française : La Genevraye, Carnettes et Talonnai, 

toutes trois rattachées au diocèse de Lisieux.

L

La fontaine Saint-Laurent à la Genevraie

La croix de Carnettes

La croix de Talonnai
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La Vierge qui écoute
“Marie ! Je n’aurai jamais assez de temps pour les choses que j’ai à Vous dire !”
Mais elle, les yeux baissés, avec un visage sérieux et tendre,
Regarde les paroles sur ma bouche, comme quelqu’un qui écoute et qui 
se prépare à comprendre.

Paul Claudel

A Lourdes.



1515

atima, au Portugal, Medjugorie en 
Bosnie, Lorette en Italie, ou Czesto-
chova en Pologne… La Vierge nous 
donne rendez-vous tout autour de la 

terre et les propositions de pèlerinages ne 
manquent pas ! Mais savez-vous qu’il est 
possible d’aller à la rencontre de Marie 
bien plus près de chez nous ?
Le 31 mai, en effet, on clôture le mois de 
Marie au sanctuaire des Tourailles, près 
d’Argentan. Une messe solennelle, sui-
vie d’une procession dans la vallée de la 
Rouvre, invite les pèlerins d’un soir à venir 
prier Notre-Dame de Recouvrance. Ou en-
core le 15 août, la messe de l’Assomption 
à la Lande-Patry est célébrée en fin de 
journée. Elle est également suivie d’une 
procession aux flambeaux, en communion 
avec les pèlerins de Lourdes, qui mène 
nos pas jusqu’à la statue de Notre-Dame 
de la Lande au bord de la Visance.
Pour ces deux pèlerinages mariaux, au 
cœur même de notre diocèse, nul n’est 
besoin de grands préparatifs : il suffit de 
réserver quelques heures de votre soirée 
et monter dans le car qui traverse nos 
paroisses !
Mais nous pouvons également choisir 
d’aller plus loin : Marie donne rendez-
vous à Lourdes à tous les chrétiens, et 
pour nous autres, diocésains de Séez, 
notre pèlerinage aura lieu cet été du 18 
au 23 août 2012. Notre évêque y mènera 
ses paroissiens ; soyons nombreux à le 
suivre ! 

NB : Pour tout renseignement ou pour 
s’inscrire à l’un ou l’autre de ces pèleri-
nages, contactez votre presbytère.

Aux rendez-vous de Notre-Dame

F

A la Lande-Patry.

Aux Tourailles.
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e 24 novembre 2011, une récollection réunissait plu-
sieurs membres de nos deux paroisses, Saint-Pierre-
Saint-André en Auge et Saint-Godegrand, chez les 
sœurs de la communauté Notre-Dame à la Brardière, 
près de la Chapelle-Viel.

L’histoire de “La Brardière”

C’est une ancienne maison de famille dédiée à la Vierge Marie 
qui abrite, depuis 1983, la Communauté Notre-Dame fondée par 
le père Paul Labutte, ami de longue date de mère Yvonne-Aimée 
de Jésus, née en 1901. Elle fut supérieure générale de l’ordre 
des Augustines hospitalières au monastère de Malestroit (56) et 
fit plusieurs séjours à La Brardière dont certains furent marqués 
par des prodiges eucharistiques et des phénomènes surnaturels.

Nos découvertes

Après son accueil chaleureux, sœur Annie, supérieure de la 
communauté, nous a éclairés de quelques témoignages de la 
vie de mère Yvonne-Aimée. Pour illustrer sa vie mystérieuse 
hors du commun, voici un extrait d’une lettre écrite par elle, en 
novembre 1927, à une jeune infirme :
“Il n’y a que toi qui me pénètres et Jésus seul qui me connaisse 
car moi-même j’ignore qui je suis. Je ne sais qu’une chose et ne 
cherche pas à en savoir davantage. Je suis son aimée malgré 
mes faiblesses et mes misères, malgré ma nullité. Je sens en 
moi des choses étranges, cette pénétration des gens et des 
choses, ces facultés extraordinaires* que les hommes les plus 

instruits ne comprendront jamais parce que 
cela dépasse toute intelligence humaine et 
que cette partie de ma vie se meut dans une 
atmosphère divine et surnaturelle ; Cela me 
vient du ciel, mais de la terre, je tiens ma 
pauvre nature”.
Grâce aux commentaires de sœur Annie, 
nous avons aussi découvert le bois riche de 
tous les événements passés dans lequel mère 
Yvonne allait prier, ainsi que la petite chapelle 
où le Père Jean-Patrick, aumônier de la com-
munauté, a célébré la messe, sans oublier 
un embryon de communauté masculine, pour 
les “frères” actuellement au nombre de trois.
En conclusion, cette journée d’amitié et de 
partage nous a permis de connaître la vie 
de cette Communauté où les sœurs mènent 
une vie de prières, de silence, de partages 
spirituels et d’hospitalité.
Elles vivent dans l’espérance de la béatifica-
tion de Mère Yvonne-Aimée de Jésus dont 
nous avons découvert la vie extraordinaire 
dans l’ordinaire de ses journées. 

Sœur Denise
Communauté Sainte-Marie de Gacé

*don d’ubiquité (l’art d’être présent dans 
plusieurs lieux simultanément)

Une journée à la Communauté 
des sœurs de “La Brardière”

L
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Saint-Pierre et Saint-André en Auge
Baptêmes
Sont devenus enfants de Dieu par le 
baptême :
Richard Voyer,
Jules Duval,
Abbygaëlle Legendre,
Camille Gourbe,
Quentin Guinel

Inhumations
Le Seigneur a accueilli dans sa paix :
Guy Dugas du Villard, 92 ans
Jean Lefevre, 82 ans
Lucienne Duclos, 95 ans
Marie-Louise Bois, 95 ans
Michel Letessier, 64 ans
Gabrielle Mercier, 91 ans
Jean Pouettre, 75 ans
Maxime Sauvage, 14 ans
Simone Granger, 83 ans
Daniel Salles, 85 ans
Huguette Dainville, 93 ans
René Roussel, 102 ans
Michel Maginot, 75 ans
Jacques Marchal,

Saint-Godegrand
Inhumations
Se sont endormis dans la paix du Christ
Le Merlerault
Madeleine Picher, 94 ans
Jacques Vandenbrouke, 74 ans
Joseph Le Gal, 91 ans
Jean Bruneau, 83 ans
Maurice Drouin, 90 ans
Sainte-Gauburge
Pierre Vallon, 64 ans
André Bossard, 81 ans
Maurice Breillon, 67 ans
Echauffour
Roland Nomé, 65 ans

Nos joies, nos peines
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Samedi 31 mars (Rameaux) 18 h 30 : Nonant-le-Pin - Messe des Rameaux
Dimanche 1er avril (Rameaux) 9 h 30 : Sainte-Gauburge-Sainte-Colombe - Messe des Rameaux 

11 h : Gacé - Messe des Rameaux
Jeudi 5 avril (Jeudi saint) 20 h : Le Merlerault - Office de la Cène
Vendredi 6 avril (Vendredi saint) 15 h : Exmes 

20 h : Echauffour - Office de la Passion
Samedi 7 avril (Samedi saint) 21 h : Gacé - Veillée Pascale
Dimanche 8 avril (Pâques) 9 h 30 : Le Merlerault - Messe du Jour de Pâques

11 h : Gacé - Messe du Jour de Pâques
Lundi 9 avril (Lundi de Pâques) 11 h : Gacé
Samedi 14 avril (Divine Miséricorde) 18 h 30 : Exmes
Dimanche 15 avril (Divine Miséricorde) 9 h 30 : Sainte-Gauburge-Sainte-Colombe - 11 h : Gacé
Samedi 21 avril (3e Pâques) 18 h 30 : Echauffour
Dimanche 22 avril (3e Pâques) 9 h 30 : Le Merlerault - 11 h : Gacé
Samedi 28 avril (4e Pâques) 18 h 30 : Le Bourg-Saint-Léonard
Dimanche 29 avril (4e Pâques) 9 h 30 : Sainte-Gauburge-Sainte-Colombe

11 h : Gacé
11 h : Le Merlerault anciens combattants, journée déportés

Samedi 5 mai (5e Pâques) 18 h 30 : Echauffour Église Saint-Germain
Dimanche 6 mai (5e Pâques) 9 h 30 : Le Merlerault - 11 h : Gacé
Mardi 8 mai (Armistice 1945) 9 h 30 : Sainte-Gauburge - 

11 h : Chambois (Anciens Combattants)
Samedi 12 mai (6e Pâques) 18 h 30 : Villebadin
Dimanche 13 mai (6e Pâques) 9 h 30 : Sainte-Gauburge - 11 h : Gacé Baptisés de l’année
Jeudi 17 mai (Ascension) 9 h 30 : Nonant-le-Pin - 11 h : Gacé
Samedi 19 mai (7e Pâques) 16 h : Le Merlerault 1re Communion - Profession de Foi

18 h 30 : Echauffour
Dimanche 20 mai (7e Pâques) 10 h 30 : Gacé - 1re Communion & Profession de Foi
Samedi 26 mai (Pentecôte) 18 h 30 : Gacé - Messe de la Pentecôte
Dimanche 27 mai (Pentecôte) 11 h : Vimoutiers - Clôture visite pastorale de Mgr Habert
Lundi 28 mai (Lundi de Pentecôte) 11 h : Gacé
Samedi 2 juin (La sainte Trinité) 18 h 30 : La Trinité des Laitiers
Dimanche 3 juin (La sainte Trinité) 9 h 30 : Le Merlerault (Fête communale) - 11 h : Gacé
Samedi 9 juin (La fête-dieu) 16 h : Exmes 1re Communion - Profession de Foi

18 h 30 : Gacé
Dimanche 10 juin (La fête-dieu) 10 h 30 : Sainte-Gauburge 1re Communion Profession de Foi
Samedi 16 juin (11e temps ordinaire) 18 h 30 : Sainte-Gauburge-Sainte-Colombe 

(La Saint-Jacques)
Dimanche 17 juin (11e temps ordinaire) 9 h 30 : Le Merlerault - 11 h : Gacé
Samedi 23 juin (Nativité de Saint-Jean Baptiste) 18 h 30 : Godisson (2013 à Saint-Germain-de-Clairefeuille)
Dimanche 24 juin (Nativité Saint-Jean Baptiste) 9 h 30 : Sainte-Gauburge-Sainte-Colombe - 11 h : Gacé
Samedi 30 juin (13e temps ordinaire) 18 h 30 : Le Pin-au-Haras (2013 La Cochère)
Dimanche 1er juillet (13e temps ordinaire) 9 h 30 : Le Merlerault - 11 h : Gacé

Agenda des messes
2e trimestre 2012
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Gacé amitié a séduit son public
es 19 et 20 novembre derniers, 
l’association Gacé amitié a orga-
nisé sa 28e poule au pot.
Cette fois encore, l’équipe a 
réussi à réunir quelque 520 per-
sonnes dans la salle du Tahiti au-

tour des repas préparés par les traiteurs 
locaux, M. Lolivier pour le samedi soir, et 
M. Desmousseaux pour le dimanche midi.
Comme à l’accoutumée, un spectacle a 
été préparé et donné en représentation 
au cours du repas. Cette année, la troupe 
des acteurs danseurs, qui ont travaillé 
sous la houlette de Béatrice Caplet, ont 
présenté un scénario haut en couleurs et 
en musique sur le thème
d’une journée à Paris. Sur son vélo 
d’époque, le livreur de colis à la recherche 
de sa destinataire a emmené les spec-
tateurs d’un quartier parisien à l’autre, 

d’une époque à l’autre, une chanson ou 
une danse illustrant les différents tableaux.
Un spectacle réussi et apprécié grâce à 
l’imagination et à l’énergie de Béatrice 
qui a organisé et préparé sa troupe au 
rythme d’une répétition par semaine, de 
septembre à mi-novembre.
Comme tous les ans, les acteurs sont en-
suite allés divertir les résidents de la mai-
son de retraite Sainte-Marie de Gacé, ainsi 
que les pensionnaires du centre Alzheimer 

“Les Jardins d’Asclépios” au Sap.
La date du prochain week-end “Poule au 
Pot” de l’association Gacé-Amitié est déjà 
arrêtée sur le calendrier des manifesta-
tions du Tahiti. Rendez-vous le samedi 17 
et le dimanche 18 novembre 2012 ! 

Hugo Clavreul
Président de Gacé-Amitié



es échéances électorales de 
2012, présidentielles, puis lé-
gislatives, sont propices à la 
réfl exion sur la place et le rôle 
de chaque citoyen dans la vie 
de la cité.

Paradoxalement, le droit de vote pour les 
hommes, et plus récemment pour les 
femmes, si chèrement acquis, a perdu 
de son attrait, et l’abstention lors des scru-
tins ne cesse d’augmenter. Pourtant, notre 
régime politique, qui porte le beau nom de 
démocratie (étymologiquement : “pouvoir, 
autorité par le peuple”) ne peut exister 
que si chaque personne s’intéresse à la 
conduite des affaires publiques et exerce 
avec discernement son droit de voter.

Participation active…

La démocratie, pour durer dans le temps, 
doit s’appuyer pour l’essentiel sur des 
idéaux de justice, de respect de la dignité 
de chacun, de tolérance, de paix. Elle ne 

s’impose pas d’elle-même ; elle a besoin 
de notre participation active.
Malgré nos tentations d’individualisme 
et nos peurs de ce qui nous est différent 
ou étranger, c’est d’abord au plus près, 
dans les familles, les associations, les 
entreprises, les quartiers, les communes 
que nous avons à nous engager en vue 
d’assurer un vivre ensemble harmonieux. 
C’est dans la mesure où nous saurons 
relever ce défi  qu’émergeront, au milieu 
de nous, des personnes capables de por-
ter des responsabilités plus larges. C’est 
aussi dans cette mesure que nous pour-
rons être pleinement citoyens, capables 
de reconnaître les projets sincères et de 
démasquer les promesses électorales 
sans  lendemain.

Gérard Huet, 
maire de la Chapelle-au-Moine
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La démocratie, un défi  permanent à relever

L
Nous avons à nous 
engager  en vue d’assurer 
un vivre ensemble 
harmonieux.

C
IR

IC
 /

 C
O

RI
N

N
E 

M
ER

C
IE

R



IVIV

Or
ne

 A
ct

ua
lit

és

PUBLICATION DU DIOCÈSE DE SÉES B.P.25 - 61 500 Sées. DIRECTEUR DE LA PUBLICATION : Jean Rogue, membre de l’association “Actualités Région Ouest”
Éditeur : Bayard Service Édition Ouest, BP 97257 - 35772 Vern-sur-Seiche - Tél. 02 99 77 36 36 - bse-ouest@bayard-service.com - www.bayard-service.com
SECRÉTAIRE DE RÉDACTION : Bernard Le Fellic - MAQUETTE : Christelle Karpikhine - IMPRIMERIE : Du Loch. DÉPÔT LÉGAL : 1re trimestre 2011 - ISSN en cours

Il est interdit de reproduire intégralement ou partiellement sur quelque support que ce soit la présente maquette Orne Actualités, sans autorisation préalable et écrite de la part de Bayard Service. Tout contrevenant s’expose à des poursuites pénales.

ujourd’hui “toutes” les structures sociales sont contraintes 
de s’adapter aux mutations actuelles. Trois facteurs de 
transformation sont spécialement retenus par les évêques :
le développement formidable des techniques scientifi ques, 
surtout celles concernant la biologie, remettant en cause 

la conception du “vivant”.
Sous l’infl uence de la mondialisation, notre pays voit son tis-
su social traditionnel se transformer, notamment du fait de 
l’immigration.
L’autonomie de “l’individu” est devenue “sacrée”, remettant en 
question la vie en commun, quand elle entraîne à l’individualisme.

“Ces transformations interrogent la conception que l’on se fait 
de l’homme, de sa dignité et de sa vocation… le législateur ne 
peut se contenter d’enregistrer l’évolution des mœurs.”

Pour les évêques, 12 points importants 
à prendre en compte
1 -  Faire de grands efforts pour l’accueil de la vie “naissante”
2 -  Défendre et soutenir la famille fondée sur l’union durable 

de l’homme et de la femme (mariage)
3 -  Servir une éducation familiale et scolaire qui respecte 

l’homme, sa liberté de conscience.
4 -  Lutter contre les violences et trafi cs dans les banlieues, 

en transformant les conditions de vie.
5 -  Respecter l’environnement en même temps que le déve-

loppement économique et social.
6 -  Permettre à tous d’avoir un travail. Veiller à la formation, 

à l’équité des salaires.

7 -  Servir la coopération internationale, 
respecter les migrants et servir leur 
intégration.

8 -  Respecter et améliorer la vie des per-
sonnes en situation de handicap.

9 -  Développer l’aide aux personnes en fi n 
de vie, respecter leur dignité.

10 -  Faire profi ter les jeunes générations 
de l’héritage du passé pour construire 
l’avenir.

11 -  Construire l’Europe avec un projet clair, 
au service de tous.

12 -  Vivre la laïcité dans le dialogue, servant 
la liberté de conscience et de culte

Ces quelques lignes appellent à étudier l’in-
tégralité du message des évêques.
Internet : http ://www.eglise.catholique.fr/
conference-des-eveques-de-france/textes-
et-declarations/elections-un-vote-pour-
quelle-societe

Denis Mary 
(prêtre à L’Aigle)

Repères pour les élections 2012
Par les évêques de France

A

Faire profi ter les 
jeunes générations 
de l’héritage du 
passé pour construire 
l’avenir.
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e 20 juin 1789, le Tiers-État réuni à la salle du jeu de 
paume, avec quelques curés et des nobles, prête le 
serment de ne pas se séparer avant d’avoir écrit une 
constitution.
Précédée de la Déclaration des droits de l’homme et 

du citoyen, la constitution de 1791 sépare les pouvoirs, mais 
instaure un droit de vote “censitaire”, fondé sur le revenu. Le 
régime est parlementaire ; le pouvoir a été transféré 
à la nation, mais il manque le suffrage universel, 
marque de la démocratie.
En 1792, la Première République met en place la 
Terreur, dictature révolutionnaire. En 1794, l’as-
semblée vote la première constitution républicaine. 
En 1799, Bonaparte inaugure le Consulat, régime 
autoritaire qui termine la première République. Le 
premier Empire prolonge ce système politique du 
pouvoir exercé par un seul homme.

De 1814 à 1848, une monarchie parlementaire, restreinte au 
profi t du roi et un suffrage censitaire très limité, amènent la 
révolution de 1848 et la IIe République.
Pendant trois ans, la France connaît le suffrage universel direct 
masculin. Élu Président, Louis Napoléon impose en 1851 le 
Second Empire, démarqué du Premier.

Née en 1870, la IIIe République, régime d’assemblée, s’illustre par 
les lois sur l’école, la laïcité, les droits de grève, d’association et 
de réunion. Le Président a un rôle représentatif. Les députés, élus 

pour quatre ans au suffrage universel mascu-
lin direct, disposent de pouvoirs renforcés. En 
juillet 1940, 569 parlementaires de diverses 
tendances votent les pleins pouvoirs à Pétain 
pour une nouvelle constitution jamais rédigée.
Considéré comme une dictature aux aspects 
fascisants, le système de Vichy fait le choix 

de la collaboration avec les nazis 
dès 1940.
1946, la IVe République, régime 
d’assemblée, en donnant le droit 
de vote aux femmes, instaure le 
suffrage universel. Discréditée par 
l’instabilité gouvernementale, elle 
est remplacée par la Ve sous l’impul-
sion du général de Gaulle, en 1958.
Régime semi-présidentiel, la Ve Ré-
publique renforce les pouvoirs du 

Président. Elle généralise le suffrage universel 
direct à toutes les fonctions électives, sauf 
pour le Sénat. Elle transfère nombre de com-
pétences aux institutions locales.
Après de longs balbutiements, la démocratie 
a fi ni par s’imposer, mais elle est fragile et 
demande de la vigilance. On ne cesse jamais 
de la découvrir et l’améliorer.

J.-Y. Jégo

La longue marche
de la démocratie

L

À propos   

La longue 
évolution de 
la 1ère à la Ve 
République.
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Jacques-Lo uis David :
Le serment du Jeu de Paume, 
Le 20 juin 1789.
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ar son article 21, la Déclaration uni-
verselle des droits de l’homme et du 
citoyen (1948) indique que l’autorité 

des pouvoirs publics est fondée sur la vo-
lonté des peuples. Cette volonté 
s’exprime en particulier par la 
possibilité, donnée à chaque 
personne majeure, d’élire ses 
représentants. Le droit de vote, 
chèrement acquis parfois, est 
devenu ainsi un des fondements 
de la démocratie.

Évolution 
inquiétante
Depuis quelques décennies, on observe 
pourtant une évolution significative de 
l’abstentionnisme. À titre d’exemple, on 
peut citer les élections régionales où le taux 
d’abstention est passé d’environ 31 % en 
1992 à 53 % en 2011. Une telle évolution, 
quelles qu’en soient les raisons (politiques 
ou sociologiques), ne peut manquer de nous 
inquiéter.
Certains pays ont fait du vote une obligation. 

Voter : un droit… et un devoir
À cet égard, en France, nous avons la chance 
d’être libre : voter ou s’abstenir. C’est un ap-
pel à la conscience de chacun et à son sens 
des responsabilités.

C’est en effet une importante 
responsabilité de choisir les 
personnes susceptibles de 
gouverner dans les meilleures 
conditions et ce, à tous les ni-
veaux : local, régional, national 
et international. Qu’il le veuille ou 
non, la responsabilité de l’abs-
tentionniste est aussi engagée, 
par défaut, dans ce choix. En 

tous cas, il est diffi cile de contester - et 
les personnes et leurs comportements 

-, si cette contestation n’a pas été ma-
nifestée dans les urnes.

Reconnaissance

Chaque personne, quelle que 
soit sa situation, aspire à être 
prise en compte. La partici-
pation aux élections est 
sans doute une bonne 

manière pour être reconnue. L’intérêt porté 
à la vie publique est un facteur important 
d’insertion à la vie sociale, le vote en est l’ex-
pression la plus apparente. Les statistiques 
montrent que personnes en marge ou les 
exclus de la société ne votent pas ou très peu.

On peut aussi voir le vote comme un témoi-
gnage à la mémoire de tous ceux qui se sont 
engagés dans les diverses luttes (et elles ont 
été nombreuses) pour les libertés dont nous 
bénéfi cions aujourd’hui.
Le droit de vote n’est pas très vieux, à peine 
70 ans pour les femmes et quelque 160 ans 
pour les hommes. Il est donc encore fragile 

et il ne faudrait pas que, par incons-
cience ou par paresse, d’anciens ou de 
nouveaux démons (la bête immonde 
dirait Jean Ferrat) apparaissent, ce qui 

est toujours possible.
Alors oui, votons !… et vous, 

Messieurs les élus, aidez-
nous à voter.

Michel Boissonnot

  d’élections…

Le vote : un 
témoignage à 
la mémoire de 
tous ceux qui 

se sont engagés 
dans les 

diverses luttes. 

Croire en nos atouts
Ce que j’aime dans l’Orne ? Le côté simple mais vrai… Les relations 
humaines sont sincères et les projets peuvent se réaliser. Nous avons la 
chance de vivre dans un bel environnement… Habiter à la campagne, 
ce n’est pas pour autant s’éloigner de toute culture ! Nous devons avoir 
confi ance et croire en nos atouts ! Céline

Que chacun trouve sa place
Voilà, mon pays tel que je l’aimerais : j’imagine un département où 
chacun trouve sa place. Bien que l’Orne soit vieillissant, j’aimerais que 
les jeunes sentent qu’on a besoin d’eux, de leur dynamisme, qu’on 
leur fasse confi ance. D’un autre côté, ils ne doivent pas oublier que 
nos aînés ont aussi beaucoup à nous apprendre. Hélène

Respecter l’homme dans son intégrité
Je crois que nous aurons une société plus juste et plus hu-
maine si l’être humain, vivant en société, est remis au centre 
de nos préoccupations sociales, économiques, écologiques.
Un autre point important pour moi : la société ne pourra grandir que 
si elle respecte l’Homme dans son intégrité, du début à la fi n de sa 
vie, mais cela ne peut se faire sans chacun d’entre nous. Chrétiens, 
nous avons des choses à dire et à vivre ! Christelle

Confi ance et détermination
Je suis très attachée au territoire d’Alençon et ses alentours : je trouve 
un certain équilibre dans cette région à la fois vivante, en perpétuelle 
évolution et qui reste en accord avec son identité rurale. Moi qui 
viens d’un petit village perdu dans la campagne, je considère Alençon 
comme une “vraie ville”, où l’on trouve tout ce qu’il faut, mais à échelle 
“vivable” et “respirable”.
Il est réellement diffi cile de trouver du travail, notamment pour les 
jeunes. J’en ai moi-même fait l’expérience. Le bouche-à-oreille, les 
contacts et une grande détermination sont nécessaires ; quitte à 
accepter un emploi qui n’a rien à voir avec la formation initiale.
Malgré les diffi cultés plus ou moins persistantes de la société actuelle, 
il faut continuer à espérer, vivre de la foi et prier avec toujours plus de 
conviction, mettre notre confi ance en Dieu qui, malgré nos doutes et 
faiblesses, ne cesse d’agir pour le bien, le beau et le bon. O.

Paroles de jeunes professionnels ornais

par défaut, dans ce choix. En
tous cas, il est diffi cile de contester - et
les personnes et leurs comportements

-, si cette contestation n’a pas été ma-
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Alors oui, vot

Messieurs 
nous à vo

Michel 

P

Réunion à Sées des jeunes 
professionnels en octobre 2011
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